Quelques reperes

Chambéry, le 28 janvier 2009
Consei l déoAdmi ni stration [/ Equi pe



Sommaire

ndements de | dasso

munauté de pensee
lvenstein

sonnes accuellll

t des usagers
projet do®t abli ssement

clative et politigue publique : quel contrat ?
Manifeste des adhéerents : cing bonnes raison§\\

|
N

>
— ({



iation LE PELICAN

uts de | dassocli at i

s0igner et aider toute personne
' |nd|rectement par les problemes

consommation de OI'C toxiques »

Comment ?

21 pal ement, par | dacti vit(
accompagnement et prévention, menée au plan
departemental et a Belley (Ain)




'_o ciation LE PELICAN

active aux débats, recherches et réflexions
ene de consommations de produits toxiques »

Comment ?

ssociatif au sein de ;

ANITeA
6§ ARCAVI
6§ ARESO

REGIE +
La Maison Regionale des Addictions

(47/4



ssociation LE PELICAN

Comment ?

ant au sein de groupes thématiques

1ple, le Groupe A
Anlt m® par
Pélican

llitant sur la condition pénitentiaire et les
ternatives ~ | 0l ncar

| Prison (GAP) :
| a Ligue des

(47/5

Par exemple, les débats sur la dépénalisation.



sociation LE PELICAN

O®l aborati on part

Le cannabis dans tous ses états
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Pour ces raisons et beaucoup d’autres...



